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«  Pour des raisons stupides touchant à l’affrontement
personnel du ministre Macron avec Laurent Berger et du
ralliement du président Hollande à ce dernier provoquant la
vexation du premier, le pays voit le gouvernement le plus
réformiste depuis trente ans se battre avec le syndicat le
plus réformiste depuis toujours  »

Si on a bien suivi, « Je mets l’âge pivot sauf si vous, les partenaires sociaux, trouvez mieux
», disait M. Jourdain-Philippe. Maintenant il dit : « partenaires, trouvez mieux, sinon je
mets l’âge pivot ». Nous sommes chez Molière : « Belle marquise, vos beaux yeux me
font mourir d’amour… ». Pourtant la CFDT de crier « victoire pour tous les salariés ».
L’opposition de se gausser du « recul » du Premier ministre. Les commentateurs de
gloser sur la couleur du « compromis ». Et le pire, dans cette confusion, est l’espoir des
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Français de voir repartir les trains alors que la grève, menée par la forcenée CGT, va
continuer, se durcir par points, si on peut dire, par endroits, par aiguillages, ces
nouveaux ronds-points, et tourner en opérations commandos.

La France est devenue le pays le plus bête du monde. La réforme des retraites est un
sujet hypercomplexe, le système par répartition est difficile à comprendre, le système
par points impose une maîtrise de maths. C’est un sujet froid qui devrait s’élaborer sur
les chiffres, mais touchant le travail et la vie après le travail, il allume les passions. Eau
froide dans huile bouillante : c’est le geste culinaire que le gouvernement aurait dû
éviter, l’explosion en gouttes brûlantes était garantie. Dans le contexte général de folie
des réseaux sociaux, d’une part, et de déchaînements contre la personne d’Emmanuel
Macron, d’autre part, la réforme a plongé la France dans l’« hystérie collective », comme
le dit justement Laurent Berger de la CFDT.

Ce n’est pas la première réforme des retraites, toutes ont mis les gens dans la rue avec
rage : les Français ne veulent pas reconnaître que vivre plus longtemps impose de
travailler plus longtemps. Ils se disent attachés au système par répartition mais en
refusent le principe qui veut que leurs pensions soient payées par leurs enfants et que
les années de plus en vie pèsent sur leurs seules épaules. Sur les retraites comme sur
tous les sujets budgétaires, ils sont comme Georges Marchais, le secrétaire général du
PCF, convaincus qu’« il suffit de prendre l’argent là où elle est », chez les riches, dans les
niches, dans les paradis fiscaux et autre trésors cachés.

Schizophrénie. Tous les allongements de la durée du travail ont donné lieu à
manifestations mais cette fois, c’est le bouquet. Les Parisiens sont à pied depuis plus
d’un mois, les trains rares, les déplacements pénibles, les commerçants étranglés, la
durée de la grève a pulvérisé les records. Mais une majorité de Français « soutiennent »
encore ou ont encore « de la sympathie » pour le mouvement (Ifop pour le JDD) tandis
qu’en même temps, ils approuvent à 63 % la mise en place d’un régime universel
mettant fin aux régimes spéciaux de la SNCF et de la RATP. Allez comprendre… Autrefois,
pour dire bipolaires, pour dire schizophrènes, on disait fous, on disait bêtes.

« Au bout d’un mois de dispute, nous voilà revenus sur un compromis atteignable dès le
premier jour : il va falloir équilibrer le système sans baisser les pensions et sans hausser
les cotisations, autrement dit, il va falloir trouver un moyen de reculer l’âge de départ »

Les syndicats, comme réhabilités après leur écartement par les « gilets jaunes », sont pris
de grandeur. En 1995, la CGT et l’extrême-gauche avaient trouvé le génial concept de «
grève par procuration » : les conducteurs de la SNCF faisaient grève « pour vous », les
pauvres autres Français du privé qui sont si menacés par leur patron qu’ils ne peuvent
pas lever le petit doigt. Aujourd’hui, les mêmes sont parvenus à retourner la peau de la
réforme et à faire croire aux Français, en tout cas à ceux qui défilent, que la réforme est
« injuste » et anti-sociale, alors que le système à points est né chez les penseurs de
gauche et appliqué par les sociaux-démocrates en Suède. Les mensonges les plus
éhontés coulent sans vergogne dans leurs communiqués : sur les riches (plus de 10 000
euros de revenus mensuels) qui seraient « préservés », sur la « privatisation », sur
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l’objectif secret de capitalisation, sur Blackrock : la légion d’honneur de François Cirelli
son PDG français a donné lieu à la plus ridicule des campagnes alignant PCF, PS et
France Insoumise dans une théorie du complot absurde. Autrefois, pour dire absurde, on
disait bête.

Sur France 2, samedi soir, Philippe Martinez appelait à la poursuite des grèves avec le
raisonnement suivant : le Premier ministre ferme la porte du financement par les
cotisations au prétexte qu’il ne faut pas augmenter les coûts du travail. La suite a été
hallucinante : M.Edouard Philippe interdit donc « l’augmentation du salaire des femmes »
qui pourtant sont moins payées que les hommes. La réforme est injuste, la CGT «
continue le mouvement ». Autrefois on aurait dit que M.Martinez ne raconte que des
bêtises.

Intérêts de clan. La France pays bête parce que, pour des raisons stupides touchant à
l’affrontement personnel du ministre Macron avec Laurent Berger et du ralliement du
président Hollande à ce dernier provoquant la vexation du premier, le pays voit le
gouvernement le plus réformiste depuis trente ans se battre avec le syndicat le plus
réformiste depuis toujours. Le secrétaire général de la CFDT et le Premier ministre se
sont bêtement mis dans des postures « de ligne rouge » alors qu’ils sont d’accord sur le
fond, sur le régime universel, sur l’équilibre nécessaire et sur les dérogations légitimes
pour les métiers pénibles et pour ceux qui ont commencé tôt. Les intérêts de clan ont
pris le dessus : le syndicaliste voulant un bout de scalp à pendre à sa selle dans son
combat contre la CGT, le Premier ministre voulant tuer dans l’œuf toute critique venue
de sa tribu sur le laxisme budgétaire. Autrefois, on aurait dit au deux que ne pas
s’entendre plus tôt est cornichon.

Au bout d’un mois de dispute, nous voilà revenus sur un compromis atteignable dès le
premier jour : il va falloir équilibrer le système sans baisser les pensions et sans hausser
les cotisations, autrement dit, il va falloir trouver un moyen de reculer l’âge de départ. Il y
a quand même une grosse différence : le Premier ministre parlait d’un équilibre
financier en 2022, il parle maintenant de 2027. D’ici là, on peut sans doute puiser dans le
fonds de retraite ou utiliser la CRDS. Mais pour la CFDT, c’est un pis-aller peu glorieux car
contraire à sa tradition de vérité des comptes. Elle s’en trouve sûrement au fond d’elle,
un peu bête.

Et la grève n’en est aucunement terminée. Elle va s’effilocher sans doute, la CGT isolée
en face-à-face avec son extrême gauche va finir assiégée, violente et prête à tout.
Comme une bête. Et le Parlement qui, lui aussi « pour exister », va vouloir amender et
encore bêtassement prolonger le supplice.

Pitié. Il est temps de passer à des réformes qui promeuvent l’intelligence, la créativité et
l’envie de travailler des Français.

Edition du Lundi 13 janvier 2020
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